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REVUE MILITAIRE
SUISSE

dirig6e par
F. Lecomte, colonel födöral; E. Ruchonnet, major födöral d'artillerie;

Jules Dumur, capitaine fedöral du gönie.

N° 5. Lausanne, le 10 Mars 1868. XIII" Anne'e.

SOMMAIRE. — Du rögiment Franco-Etranger au Mexique. — Ou

nouvel habillement. — Actes officiels.
SUPPLEMENT. — REVUE DES ARMES SPECIALES. — Apergus sur

l'art de Tingönieur militaire a l'exposition universelle de 1867.

— Arretö concernant l'amelioration de la race chevaline suisse.

LE REGIMENT FRANCO-ETRANGER AU MEXIQUE.

L'ordre gönöral suivant du marechal Bazaine, sur les Services rendus

par le rögiment etranger au Mexique, ne sera pas sans interöt

pour nos lecteurs, qui y trouveront quelques noms de compatriotes
houorablement mentionnes:

Ordre general.
Ordre n» 25, corps expeditionnaire du Mexique, Etat-major general.

Le rögiment etranger va rentrer en Algerie. Le marechal commandant

ne veut pas se separer de lui sans rappeler les Services signales

qu'il a rendus pendant son sejour sur cette terre lointaine du Mexique.
Les nombreux bataillons qui ont compose ce regiment lui fönt tenir

une grande place dans l'histoire de notre campagne ; ils y ont öcrit
une longue et glorieuse page, oü se liront toujours, ä cole des
nombreux faits d'armes qui s'y accumulent, toutes les grandes el belies

vertus militaires.
Les deux premiers bataillons debarquös k Vera-Cruz le 28 mars

1863, sous les ordres du colonel Jeanningros, n'ontpu prendre part
aux brillantes Operations du siege de Puebla; une lache plus penible
leur etait reservee: celle de garder nos Communications en Terres-
chaudes; rüde täche, oü pendant une annee le regiment a use ses

hommes, sans fatiguer leur energie; oü la lutte, le danger, les sacri-
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fices, ont etö de tous les instanls et cn presence de ces ennemis tant
redoutes, les fatigues, les p/ivations, les maladies, la mort obscure

par les poisons du climat.
Quand ces bataillons rentrerent k Puebla, en fövrier 1864, ils

n'avaient plus que 180 hommes valides; 11 officiers et 500 hommes
ötaienl morts; le reste languissait dans les ambulances ou les höpitaux.

Cependant il avait fallu combattre sans reläche :

Le 20 mai 1863, le commandant Munier, ä la löte des voltigeurs
du capitaine Dubosq, baltait ä Jammapa les bandes qui cherchaient ä

detruire nos travaux du chemin de fer. Quelques jours apres lous les
dissidents des Terres-chaudes et de Jalapa, reunis au nombre de plus
de deux mille, ecrasaient k Camerone la 3e compagnie du 1er

bataillon.

Camerone restera dans nos annales comme un des plus brillants
episodes de la campagne.

Le rögiment etranger gardera le souvenir du capilaine Danjon, des

sous-lieutenants Maudet et Vilain et des 62 braves qui, apres une
lutte acharnee de douze heures, un contre 30, apres avoir use leurs
dernieres carlouches et mis plus de 300 hommes hors de combat k

l'ennemi, ont refuse de se rendre, et, chargeant. ä la bayonnette, sont
morts pour l'honneur de leur drapeau. Exemple hei oique qui a prouvö
k notre ennemi qui ne nous connaissait pas encore ce qu'il pouvait
attendre des soldats de la France!

En 1864, renforce de son 3e bataillon venu de l'Algerie et du 4e

bataillon qui venait de se former, le regiment ötranger achevait la

paeificalion de l'etat de Puebla et faisait, avec le general Brincourt,
cette longue et penible expedition de la Misteque, qui eut pour resultat

d'enlever cette riche province k l'anarchie.
Apres cetle expedition, les 3e et 4e bataillons, sous les ordres du

lieutenant-colonel Coteret, oecuperent le poste avancö de Janhuitlam,
tandis que le commandant Saussier, avec une colonne mobile de 4

compagnies de voltigeurs, contenait les bandes de Gerrera et les bat-
tait k Silacohapan.

Lorsque le siege de Oajaca fut,resolu, c'est k ce rögiment que fut
confiee l'escorte du grand convoi d'artillerie et de vivres.

Par les difficultes du pays, le defaut presque absolu des routes
carrossables et ä cause des pluies, cette escorte de convoi peut passer

pour une des Operations les plus brillantes qui ait ete faite dans ce

genre.
Pendant le siege, c'est encore k ce regiment qu'incombe le service

penible des tranchees construites pour l'attaque des forts. Ces Iravaux
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sont pousses rapidement, malgre les efforts de l'ennemi, et c'esl en

grande partie cette activitö, qui ne recula devant aucun danger, qui
forca les assiögös k capituler k discretion.

Apres le siege et la prise de Oajaca, le 3e bataillon, l'escadron
nouvellement forme, fönt dans la Sierra de Vila Alla et dans celle de

Toetitlan, une campagne rapide contre Tigueroa qu'ils delogent de

son inexpugnable position de Hauhutlan.
A dater de ce moment, le regiment ötranger commence son

mouvement vers le nord et le nord-est, oü il a pris la plus grande part k

toutes les Operations qui ont etö faites.

Au mois de mai 1865, Negrele avait pris position ä l'Angustura,
les 1er et 2e balaillons du regiment etranger, sous les ordres du colonel

Jeanningros, se portent au-devant de lui, il abandonne sa position
et fuit en desordre.

Le 8 juin, le 1er bataillon fait partie de la colonne legere, qui
detruit ä Yerba-Buena l'arriere-garde de l'ennemi.

Le möme jour, deux compagnies, sous les ordres du capilaine Ba-

rutel, se voient menacöes k Matehuala, par des forces considerables;
une vigoureuse sorlie met l'ennemi en deroute et degage la place.

Au mois de seplembre, Ie 1er bataillon, commandant Saussier, fait,
sous les ordres du colonel du Preuil, l'expedition de la Laguna, dans

laquelle les Laguneros sont rejeles au-delä du Rio de Nasas en laissant
3 canons entre nos mains.

Quelque temps apres, Escobedo tente un coup de main hardi conlre
Monterey, que nous avions laisse ä la garde de nos allies; il y entre
le 24 novembre, Ie 2e bataillon elait k Sallillo, sous les ordres du
commandant de la Hayrie. Le 1er bataillon en colonne mobile, sous
les ordres du göneral Jeanningros, revenait d'une expedition sur Mon-

clova, et se trouvait dans le pays de Viüaldama. A la nouvelle de

l'occupation de Monterey, le commandant de la Hayrie part de Sallillo
avec cent cinquante hommes, fait 25 lieues en un jour, pönötre dans
la ville, met l'ennemi en desordre et le tient en echec en prenant
position dans le fort de l'Obispada.

Pendant ce temps, le general Jeanningros accourait en toute häle
de Villaldama, parcourait en 32 heures avec le 1er bataillon (sa seule

infanterie) une distance de 30 lieues, trouvait la ville övacuöe par
l'ennemi; mais, se mettant k sa poursuite, atleignait son arriöre-garde
avec l'escadron du regiment (capitaine d'Aure) et le mettait en pleine
deroute, en lui faisant subir des pertes considerables.

Dans le meme temps, le 5e bataillon nouvellement forme k San

Louis de Potosi, faisait une expedition dans le Tamaulipas sous les

ordres du lieutenant-colonel d'Ornano et occupait Ciudad-Victoria.



— 84 —

Les 8 et 10 decembre suivant, le capitaine Vigneaud avec sa

compagnie de voltigeurs atteignait, apres une marche rapide ä Rio Blanco,
les bandes de Miguel Reyna et Escobar, qu'il dispersait apres leur
avoir tue 12 hommes el pris 40 chevaux.

Tandis que ces evenements se passaient dans le nord-est, le 3"
bataillon occupait Matamoros oü il avait ete envoye pour appuyer la
division mexicaine du general Mejia. Apres une campagne de 5 mois,
ce bataillon revenait k Mexico, presque entieremenl detruit par les

maladies; il avait ä son tour paye son tribut au climat des Terres-
chaudes et resiste avec la meme energie que les deux premiers bataillons

ä leur arrivee au Mexique.
L'annee 1866 s'ouvrait ä peine en ajoutant une nouvelle page au

glorieux historique du regiment etranger.
Le 11 janvier, Mendez, ä la töte de 500 hommes, venait d'attaquer

le poste d'El Chamal, garde par 37 hommes, aux ordres de M. le
lieulenant Libermann.

Cetle petite Iroupe, apres s'etre defendue pendant 5 heures dans

un reduit que le feu commencait dejä ä atteindre, forcait Mendez ä

la retraite et lui tuait 40 hommes.
L'initiative hardie du capitaine Romary, accourant ä son secours

avec 30 hommes de sa petile garnison de Santa-Barbara, empeche
Mendez de renouveler son attaque.

Le 23 janvier, une manceuvre habile et rapide du commandant
Saussier permit d'atteindre les bandes d'Antonio Garcia, qui furent
dispersees, apres avoir eu plus de cent hommes hors de combat.

Deux mois apres, M. le commandant de Brian, commandant supörieur

de Parras, entreprit de chasser de la formidable position de

Santa-Isabel, toutes les troupes reunies de Revino, Narango et Vierca;
il arriva le 1er mars au matin en face d'un ennemi fort de plus de

2000 hommes.
Abandonne de nos auxiliaires, M. le commandant de Brian, qui ne

disposait que de Irois compagnies, formant 180 hommes environ,
n'hösite pas neanmoins ä Commander l'attaque. Une troupe habituee
de marcher de victoire en victoire, prefere mille fois perir que de

battre en retraite. Aussi le combat qui s'engagea fut-il acharne; chacun

meprisant la vie, ne chercha qu'ä sauver son honneur.
L'ennemi, du haut de ses positions, fut saisi de terreur en voyant

une poignöe d'hommes l'aborder avec une resolution sans exemple;
il hösita, mais il avait eu le temps de compter nos rangs, et nos intre-
pides soldats dans cette affaire malheureuse, eurent neanmoins la

consolation d'expirer sur le champ de bataille qu'ils venaient de

conquerir.
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Vous vous etes couverts de gloire, commandant de Brian, capitaines
Cazes et Moulinier, lieutenants Ravix et Schmidt ('), sous-lieutenant

Royaux, docteur Rustegho, et si vous n'avez pas pu vaincre, du moins

vous avez su mourir
Apres celte affaire, M. le lieulenant Bastidon, presse dans Parras

par les troupes venues de Sanla-Isabel, ayant une garnison de 70

hommes, resistail ä toules les sommations, intimidait l'ennemi par
l'önergie de son altitude et de sa defense et le forcait ä se retirer.

Dans le meme temps, Davila, avec une troupe forte de 300 chevaux,
s'etait approche de Monterey. Le capitaine Achilli, ä la löte d'une

petite colonne, l'atteint, lui met 25 hommes hors de combat, et le

disperse completement.
Dans toute cette campagne du nord, qui a dure deux annees, il

n'y a pas eu de repos pour cet infatigable regiment etranger, sans

cesse aux prises avec un ennemi trois fois plus nombreux; quand il
n'avait pas ä attaquer, il avait ä se defendre : la lulte ötait de tous
les instants.

Le 1er avril, 100 hommes du 1er balaillon, aux ordres de M. le

commandant Clemmer, fournissait encore ä Matehuala contre 2000
hommes d'Escobedo, appuyös par *cinq pieces d'artillerie, une de ces

resistances vigoureuses dont le regiment ölranger a donne tant d'exem-
ples au Mexique, et qui resteront dans nos annales militaires comme
autant de modöles pour la defense des postes.

Escobedo doit se retirer, en laissant sur le terrain plus de 50 hommes

hors de combat.
La compagnie de partisans du capilaine Charrier, apres avoir construit

les lignes lelögraphiques de San-Luis de La Paz ä Guanajuato et
San-Luis Potosi, opere, pendant les mois de mai el juin, dans la

Sierra Gorda, oblient la dissolution de la bände de Paderon et
contribue aux defaites infligöes ä Armenla et ä Auröliano Rivera.

Deux expöditions dirigees de Monlerey par M. le general Jeanningros,

l'une sur China et Charco, Escopdido, l'autre sur Monso Morelos
et Linares, ont pour rösulat la disparilion complete des nombreuses
bandes qui se formaient dans le Tamaulipas.

Au mois de juin, les_ deux premiers bataillons fönt partie de Ia

colonne placöe sous les ordres de M. le colonel de Tuce.
Dans Pexpedilion faite par cette colonne jusqu'ä l'extrömitö nordest

du Mexique, le commandant Saussier, ä Ia tele de la compagnie

(') M. le lieutenant Schmidt, originaire de Nidau (canton de Herne), s'ötait engage
comme simple soldat, en 1855, ä la 2« lögion ötrangere. (Legion Ochsenbein.) 11

a ötö tue le dernier, aprös avoir ralliö ä lui les combattants.
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franche et de l'escadron atleinl, le 11 juin, ä Ramos, 300 hommes
de Ruperto Matinez qu'il met en deroute. Trois jours apres, le
capitaine Achilli, ä la tele de la compagnie franche, rencontre ä San Vi-
cente un des corps de Terino qu'il disperse.

Le 29 juin, le capitaine Danton surprend ä Catorce la bände de

Pedro Varios qu'il bat et met en fuite.
Quelques jours apres, les bandes de Pedro Martinez et Avila se

reunissent au nombre de plus de 600 hommes et viennent ä leur tour
echouer contre la resistance du poste de la Incarnacion, garde par
100 hommes, aux ordres du capitaine Frenet qui, apres une defense
de sept heures, forca les assaillants ä se retirer en laissant un grand
nombre des leurs sur le terrain.

Vers la fin de l'annee 1866, l'ennemi s'etait reforme sur nos
derrieres et cherchait ä inquiöter nos Communications; la garde en avait
ete confiee, entre Queretaro et Mexico, au 1er bataillon.

Le 14 oclobre, Ie capitaine Rouille surprenait, ä Huicha, la bände
de Vicente Martinez, lui luait 30 hommes et lui prenail 50 chevaux.

Quelques jours apres, ä Montealto, M. le commandant Villemette
avait, ä la tele du 1er bataillon, enleve de vive force ce village, malgrö

la resistance acharnee qui lui fut opposee. II avait aussi, peu de

jours auparavant, disperse de Huchuetoka les bandes de Fragoso qui
cherchaient ä se röunir en cet endroit. Recemment enfin les 5e et 6e

bataillons, forts de 700 hommes, appartenaient ä la petite colonne
mobile restee ä San-Luis, sous les ordres du colonel Guilhem, pendant
les 2 mois qui ont precede l'övacuation et qui, par son atlilude, a

toujours su maintenir ä une distance de plus de 20 lieues un ennemi
4 fois plus nombreux.

Officiers, sous-officiers el soldats du regiment etranger, vous avez
fait une longue et laborieuse campagne qui ajoutera de nouvelles

gloires ä la legende ecrite sur votre drapeau! vous avez bien möritö
de la France, qui vous considere ä l'egal de ses plus inlrepides
soldats; vous avez bien mörite de l'empereur; sa voix vous rappellera
peut-etre sur d'autres champs de bataille, vous repondrez, j'en suis

convaineu, dignement ä son appel; vous y repondrez comme les vöri-
tables enfanls de la France par la communaute de la gloire acquise
et du sang verse; n'etes-vous pas tous aujourd'hui, comme nous,
enfanls de la meme patrie?

Mexico, le 31 janvier 1866.

(Signe) Bazaine, marechal commandant en chef.
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